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Le réseau 
des clubs  
partenaires 
du Standard 
de Liège
D

epuis la fin de la saison 2016-
2017, le Standard de Liège a mis 
sur pied un réseau de clubs par-
tenaires où l’accent est mis sur la 

formation des jeunes. Ce mois-ci, focus 
sur le Royal Sporting Club Beaufays.

Entre les installations de Beaufays et celles 
de l’Académie Robert Louis-Dreyfus, en 
prenant le chemin le plus court, notre GPS 
indique moins de 10 kilomètres. Autant 
dire, rien du tout à l’échelle de la Wallonie. 
C’est dire si un rapprochement entre les 
deux clubs était tout à fait naturel, renforcé 
par le fait que le fils de Bruno Venanzi, le 
président du Standard, joue au Sporting.

« Quand le Standard nous a contacté, nous 
n’avons pas hésité une minute. Nous avons 
directement accepté », raconte Nicolas Pal-
maers, coordinateur du jeu à 5 chez les 
« Vert et Blanc ». « Le fait d’avoir un très 
bon contact avec Maxime Filot a bien aidé 
aussi. »

QUATRE JEUNES REPRIS

Présent dès les débuts de ce partenariat, 
Beaufays a déjà bien rempli son rôle de 
club formateur et de relais. L’un des axes 
majeurs de la convention étant la détection 

des jeunes : contrat rempli. « L’an dernier, 
nous avons deux jeunes qui ont été repris 
par les Rouches. Un U8 et un U9. Et, cette 
année, c’est un U7 et un U8 qui rejoignent 
le Standard », explique le coordinateur, par 
ailleurs en charge d’une équipe de U7.

« Aller s’entrainer au Standard, même si on 
n’est finalement pas repris, cela reste une 
belle expérience de voir quelque-chose de 
différent. Pour les jeunes, cela montre que 
tout le monde a sa chance. Nous envoyons 
les joueurs qui se sont montrés les plus mo-
tivés, les plus assidus plutôt qu’uniquement 
les plus talentueux », complète-t-il.

Nicolas Palmaers a beau insisté, « Beaufays 
reste un club familial qui ne recherche pas 
l’élitisme », on ne peut que constater que 
la formation y est de qualité et offre de 
belles perspectives aux 420 jeunes qui fré-
quentent son école de jeunes. « Notre P2 
est très majoritairement composée de U17 
et U19. Quant à la P1, il y a 4 jeunes formés 
au club dans le noyau. »

Avec ses 24 équipes, elle permet à tout un 
chacun de pratiquer le football. « Pour le jeu 
à 5 et le jeu à 8, il y a deux équipes par ca-
tégorie avec des groupes homogènes. Dans 
le jeu à 11, cela change. Une seule catégorie 
par équipe et toutes sont en provinciaux. »

LE PLAN DE L’ACFF 

À LA SAUCE BEAUFAYS

Dans son encadrement, Beaufays peut comp-
ter sur de nombreux entraineurs brevetés ou 
diplômés, une obligation pour obtenir le label 
2 ou 3 étoiles. « Les trois quarts le sont », assure 
Nicolas Palmaers. « C’est un plus indéniable mais 
ce n’est pas une obligation. Pour le jeu à 11, on 
privilégie surtout des formateurs d’expérience. »

Outre ces formateurs, le club peut compter 
sur la présence de deux entraineurs des gar-
diens. L’un s’occupe des gardiens du jeu à 5 
et l’autre, également présent avec l’équipe 
première, de ceux du jeu à 11. « Ils se répar-
tissent les portiers du jeu à 8. Jusqu’aux U12, 
c’est notre premier entraineur. Ensuite, c’est 
Serge Kucharski qui les prend en charge », 
explique Palmaers. Rajoutez à cela un kiné, 
principalement pour les joueurs les plus âgés, 
et vous avez un encadrement assez complet.

Si le club suit le plan de formation général 
de l’ACFF, Nicolas Palmaers ajoute d’em-
blée que « nous n’hésitons pas à y apporter 
notre touche. Je suis professeur d’éducation 
physique, comme d’autres au club, et nous 
aimons amener de nouvelles idées dans la 
formation ».

Si l’accent n’est pas mis sur un système ou 
un poste en particulier, le club explique qu’il 
adopte une manière de fonctionner particulière 
pour les jeunes du jeu à 5. « Il n’y a pas de 
gardien fixe. Tous les joueurs passent entre les 
perches à un moment. Nous trouvons impor-
tant, à cet âge-là, que les joueurs goûtent un 
peu à tous les postes. »

UN AMICAL CONTRE LES U21

Le partenariat qui lie le Standard et Beaufays ne 
s’arrête évidemment pas à la simple détection 
de jeunes. Un des autres axes est de passionner 
les jeunes joueurs des clubs partenaires pour 
en faire les supporters du Matricule 16 de de-
main. A ce titre, le club a invité les jeunes à 
un match de Coupe de Belgique cette saison. 
« Contre Knokke, oui. Ce n’était pas le meilleur 
match », rigole Nicolas Palmaers. « Mais cela 
a quand même fait très plaisir aux jeunes et 
aux membres des staff. On n’a pas toujours 
l’occasion de vivre un match à Sclessin. Surtout 
que nous étions très bien installés, près de la 
pelouse. »

Le club de la commune de Chaudfontaine a 
également participé au tournoi des clubs parte-
naires et se réjouit d’y reprendre part l’été pro-
chain. En revanche, Nicolas Palmaers regrette 
de ne pas avoir pu venir à la journée de team 
building organisée fin décembre. « Je n’étais 
pas disponible et les deux autres coordinateurs 
étaient en vacances », glisse-t-il, déçu. « On a 
reçu le mail de débriefing et on a quand même 
pu se rendre compte que c’était une top journée 
avec beaucoup de contenu. »

Enfin, et c’est acté, les U21 du Standard vien-
dront disputer leur premier match de prépa-
ration à la saison 2019-2020 dans les installa-
tions de Beaufays. « C’était une demande de 
monsieur Haleng, un membre du comité de 
Beaufays », explique Maxime Filot, le respon-
sable du réseau au Standard. « Et nous avons 
fait le nécessaire pour que cela puisse se faire. »
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Nous trouvons  
important, à cet âge-là, 
que les joueurs goûtent 
un peu à tous les postes
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